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  L'auteur


  François Rannou est né à Nice. Il participe régulièrement à la revue L’étrangère et co-dirige avec Pierre-Yves Soucy la collection Poiesis aux éditions la Lettre volée. Il a coordonné plusieurs volumes sur André du Bouchet (pour les revues La Rivière échappée & L’étrangère). Parmi ses derniers livres: rapt et le livre s’est ouvert (éditions La Nerthe). Il travaille avec plasticiens et musiciens. Il propose lectures et ateliers.


  


  On le retrouve sur Internet:


  – sur Poezibao pour son livre contretemps paradist et La Librairie


  – sur Dailymotion avec la création Un corps plongé remonte à la surface


  – sur la Place de la Sorbonne, pour son livre là-contre


  – sur remue.net


  – sur Immateriel


  et bien sûr sur publie.net…


  Préface


  Voici donc La Chèvre noire. Celle qui est sacrifiée à quelque prédestination en espérant, malgré tout, faire remonter du vent aveugle la parole qui libère, affranchit. C'est une suite. Une suite narrative. Agencée comme telle. On retrouve des sortes de préludes (ce sont les citations avant chaque texte), qui fonctionnent comme des contrepoints aux récits. Ceux-ci sont des «airs» rattachés au même point confluent qui les rassemble mais dans des tonalités un peu différentes, avec des énonciateurs changeants, c'est-à-dire sous autant d'angles qui s'éclairent et se croisent. En même temps, c'est une façon aussi d'intégrer des manières d'improvisations écrites rehaussées, comme en Jazz (et là évidemment il faut penser au travail de Gil Evans). Enfin, j'ai voulu:


   que l'histoire ou le roman familial, s'il doit être dit, parce qu'il est le point de départ pour qui doit parler avec sa propre voix, soit ramené ici à une tête de jivaro incandescente qui brûle à froid, et c'est ce que veut incarner la forme assez nettement. Je pensais beaucoup à la musique de Webern, et à celle de quelques jazzmen qui ont eu cette énergie de se défaire des lourds oripeaux qui recouvrent et engluent le sujet;


   que ce soit avant tout de la littérature, et les citations sont là pour nous dire que celui qui écrit est irréductible, et fils, frère de ceux qu'il lit.


  «Quand tu auras prié l’illustre nation des morts,


  sacrifie un agneau et une brebis noire


  dirigés vers l’Érèbe; et toi, détourne-toi


  et regarde les eaux du fleuve; alors, en foule,


  les âmes de ceux qui sont morts arriveront.


  Ensuite, ordonne et recommande à tes amis,


  une fois écorché, de brûler le bétail gisant


  égorgé par le cruel glaive, en adjurant les dieux,


  la redoutable Perséphone et le puissant Hadès.


  Puis, tirant le long de la cuisse ton épée,


  reste là, empêchant les têtes sans force des morts


  de s’approcher du sang avant qu’ait parlé Tirésias.


  Alors, grand capitaine, tu verras venir le devin


  qui te dira ta route et les mesures de ta route


  et comment revenir par la mer poissonneuse.»


  L’Odyssée, traduction de Philippe Jaccottet.
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  Vous pouvez écouter la lecture de ce chapitre à l'adresse suivante

  http://publiepapier.fr/audio/rannou/maisonjaune.mp3


  Ma mère traverse sous la pluie. Le corps en avant juste un chandail les bottes rouges pas assez hautes bayant pieds nus froids le cœur plus vite pourquoi? Cette précipitation. La porte s’ouvre une des trois maisons vite la jaune. Celle de l’autre côté du jardin où l’on a cru à une vie nouvelle


   la vieille au chignon plat parlait comme ça. Ses airs de certificat d’études et sa certitude argentine liasse de mots fadasses dont elle tirait vergogne. Mais personne pour réveiller ces morts de la maison jaune. Pour ma mère un paradis. Où elle se réinvente le plaisir à tâtons  je sens l’odeur de ses cheveux blonds mouillés quand elle renverse la tête.


  Ici la vieille marche de travers. Marmonne vitupère soudain l’enfer. Elle crie je ne vois que son derrière l’enfer elle crie encore. Son visage se retourne descendu de très haut une vielle à roue sa voix.

  Dehors les goélands avaleurs d’yeux...
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